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DEFENSE DE LA FRANCE _ FONDÉ SOUS L'OCCUPATION (I4JUILLET 1941) 


Dé-so-pi-lant! 


Ne ratez pas ce soir le Crochet Imédia-Oréal + 
à 20 h. sur Radio-Luxembourg (1293 m.) 
avec Jean Granier el Arlette Peters. 


L'EMISSION LA PLUS DROLE 


le baiser 


Calculé å Paris par paul baudecroux 


dent - Directeur 


Mardi 15 Juillet 1947 — Prix : 4 fr. se 


f 


S 
Y 


Wn 


Sa) 


GREVE OU NON: 
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Ultime appel de M. VINCENT AURIOL aux fonctionnaires : 
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est possible, c'est la loi 
du salut national » 


du Maroc 


NEW-YORK, 14 juillet (de no- 
tre envoyé spécial permanent G. 
H. Martin). — Abd-el-Krim espè- 
re venir à New-York au mois de 
septembre afin de plaider, sur la 
plate-forme internationale de l'As- 
semblée des Etats-Unis, ce qu'il 
regarde comme une cause maro- 
caine. Le secrétaire général à la 
Ligue panarabe, Abdul Rahman 
Azzam Pacha, a affirmé que la 
venue d’Abd-el-Krim dépendra 
principalement de l'attitude adop- 


tée par le gouvernement des 
Ei L'Assemblée nationale doit abor- 
en der mercredi le problöme en discu- = f 
Si elle est formellement posée, la tant le projet gouvernemental en 
question, sera” embarrassante | pour |: séance publique. Quant à la C.F.T.C., 
Nerat enue d aocarder Aes vidas | Le estime pas nouvel: pars per 
vi yn = s ou’ ‘action ed 3 a : me r 

aux personnalités qui viennent A oaut espérer obtenit un LYON, 14 juillet (par téléphone), sac. fut retrouvé dans une fie du| noto're et les policiers acquirent ta 
ins tries au No Unia ARE Lcdo aur Te teases E 27 juin dernier, le commissaire Jovin, de la police judiciaire Iyon.| "99%, non loin de Sayssel. preuve qu'une bande de trafiquants 


faires traitées aux Nations Unies Il 
sera encore plus difficile au secré- 
taire général des Nations Unies, M. 
Trigve Lie, secrétaire général de 
O.N.U., de s'opposer à son entrée 
aux U.S.A. Cette demande coïncide 
avec l'offensive égyptienne devant 
l'O.N.U, exigeant le retrait des trou- 
pes britanniques de l'Egypte. 


Un conseil de cabinet s’est réuni à midi à l’hôtel| 
Matignon. Les données du problème doivent à nouveau être | 


La conférence doit 
pour ou contre la grève. Elle réunit 

W Los sterétaires départementaux de 
PU-G.F.F. et jes bureaux nationaux de 
chaque fédération 

M Les secré{aires dpartementaux et la 
commission executive de la Fédération 
postale. 

@ Le Comité nationaj des services 
publics et de santé. 

M Le Comité fédéral national des tra- 
urs de l'Etat 

W La commission exécutive de la Fé- 
dération des tabacs et des ajlumettes. 


Mercredi, débat 
à l’Assemblée 


devant l'Assemblée sur le reclasse- 
ment, une ouverture de crédit à titre 
indicatif et la parution des indices 
de reclassement des catégories types 
pour jeudi 17 juillet. 


K suite race 
BUNTEN 


se, prononcer | 


Un arrêté publié au e Journal 
Officiel » donne 
suivantes su 
bre des arti 


les précisions 
la mise en vente li- 
les textiles 


stique 


nt être acquis librement, à 


être vendus contre remise de tic- 
kets ou bons d'achats | 

D'autres articles textiles tels 
que les tapis mécaniques, les tis- 


au peuple français | 


| Ce sotr, à 7 heures, M Bevin, mi- | 
Affaires étrangères de 

adressera en an- 
ge au p 
du 14 juill 
jodiffusé sur la 


glais un m 
à l'occasion 


Révoluti 
liberté, et l'étroite a: 
| France et de la Gran 


la 


à usa- ||| 


A gauche : à la tribune offi- 
cielle, le président de la Répu- 
blique s'entretient avec MM. 
Herriot, président de l'Assem- | 
blée nationale, et Monnerville, | 
président du Conseil de la Ré- | 
publique, Au deuxième plan, à | 
droite : dans l'énorme foule, sur | 
les Champs-Elysées, les enfants 

saluent les troupes qui défilent. 


Les « seize » 
ont regardé 
passer 

le défilé 


avec des centaines de 
milliers de curieux 


RES internationale — du cô- 
té des assistants — la re- 
vue du 14 Juillet de ce ma- 
tin. La conférence des Seize 


| 
| 
| 


La revue se déroule eatre le rond-point des 
Champs-Elysées et la place de l'Etoile, La 


| Cet FRET 
défilé 


a lieu, de la Bastille à la République, 
un grand défilé populaire, organisé par le 


Comité parisien de Libération, avec la 


avenue Franklin-Roosevelt : les troupes à pied | 
sont massées sur les Champs-Elysées entre le | 
rond-point et la olace de l'Etoile, sur les deux 
côtés de l'avenue | 


De l'Arc de Triomphe au Rond-Point, un 
double défilé se déroule wi des soldats | 
qui se rendent avenue Matignon et celui du 
public qui, non prévenu, croit que la revue 
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A. BLANK 


EUX 


Belge 


ot. et. Vietto, aulvent, Tous 


t son tensemble à l'exception 
de Jo Néri qui a été victime d'une 
crevaison. 


TRUMAN réunit 


américains 


au plan Marshall 


On apprend de différentes sources | 


que la commission des dépenses bud. 

taires de la Chambre des Repré 
ntants envisage d'apporter au pro- 

mme d'aide aux pays nécessiteux 
(350 millions de dollars déjà votés) 
un amendement prévoyant que les 
pays ne coopérant pas au plan Mars- 
ħall ne pourront recevoir de crédits 
américains. 


los | 


| LE TOUR DE FRANCE RETROUVE LA PLAINE 


TOUS GROUPES 
A71 KILOMETRES 


DU DEPART * 


Le Bordelais LATORRE, doyen 
du Tour (38 ans), mène le pelolon 


coureurs Seulement ne prennent pas le départ ce matin : 
Idée, qui a abandonné parce que souffrant d'un furoncle, et le 

allens victime, hier, d'une chute. 
Le Belge Gusselinck, qui était arrivé 
meture du contrôle, a été repéché par les commissaires. 
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Pau, après la fer- 


« des hommes d’Etat 


étrangers de haut rang » 


LONDRES, 14 juillet, (Reuter: A.F. 
P.). — Selon des rumeurs pervenues 
à Londres, le général Franco effec- 


5 bruits se sont concrétisés Jors- 
‘on apprit que le Caudillo prenait 
ses vacances prés de Malaga et que 


Ai n Que: tag tapia. o | | participation du parti communiste «t:du | | Motif: Conférence de Paris | °° Yacht était mouillé dans le port. 
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se rendait de New-York à San Juan 
(Porto-Rico) et qui avait à son bord 
des familles porto-ricaines s'est écra~ 
sé de Melbourne (Floride). 1 
y a 22 morts et 13 blessés, Une fil- 
lette est sortie indemne de la ca- 
tastrophe. Pour atteindre et évacuer 
les blessés, es sauveteurs ont dû 
traverser un marais où iis enfon- 
caent jusqu'aux genoux. Les lieux 
de l'accident étaient Jonchés sui 
cent métres des débris de l'appareil 
et des corps des victimes. 


L 


nien inculpé dans une affal 


Le commissaire Jovin ayalt été} 
été sous l'inculpation de vol d'un | 
photographique E 

par le juge d'i 


saire Jovin prétendit avoir 
pareil au Rhône. Cependant s 
marades, pour ‘aver l'honneur de la 
police, menérent, chacun de leur cò- 
té, des enqu L'une de celle-e 
| vient d'aboutir. La femme du com- 
missaire Jovin a été arrêtée à son 
tour et éerouée. L'un des poiiciers | 
a découvert chez une de ses amies| 


naise, était arrêté à la suite du décès suspect d'un jeune Armé- 


d’assas 


t. La famille pretendait 


| que le jeune homme avait été passé « à tabac » et que c'était à | 
| la suite des coups reçus qu'il était mort quelques jours plus tard. 


Or, ces vignettes ne se trouvent pas 
dans le commerce, et il y a quel- 
ques mois, des timbres semblables 
avaient disparu lors d'une attaque 
contre un bureau de poste á Lyon, 
quai Fuichira. 

I semble bien que si Jovin jouait 
un rôle insignifiant au sein d'une 
bande de gangsters, sa jeune fen 
me état à coup sûr l'une des tér 
de l'organisation. Jolie, coquet 


trompait avec facilité son mari. 


Qui a liquidé Emilienne 


L'enquête će alors permit 
d'étabir qu'Emilienne avat été 
« liquidée » parce qu'elle travaillait 
à l'occasion pour la police. Elle 
avait pour ami un trafiquant d'or 


La femme du commissaire JOVIN 


avait préféré la supprimer plutôt 
que de la voir parler, Or, la preuve 
est aujourd'hui faite que Jovin 
avait une maitresse, amie intime 
d'Emilienne Bourgeat, et qu'il ent 
avec celle-ci un certain nombre de 
rapports, 
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Pourtant 
e 


t la conscience 


N°7 mariée au 
positeur 
Martineau, It 
pour suivre Jus me dont 
habitent 
juste 
Jolie ano 
phe d'art, Dora Monnier, aul, avant 
au Quart 
le de Maurice et s'est aussi fide 


vive altetestion avec un 
eerlain M. Brignon, rencontré oar Jenny 


femme a renoncé à revoir l'inaulétant 

‘aul Vappatalt avie un 
contrat de cinéma. Mals un soir, Jinny 
falt prévenir son mari qu'elle passera 
peut-être In nuit à Enghien où sa 
grandemère, malade, l'a appelle, II rene 
tre inquiet eher lus. 


sais, 


je 


« 7, villa St-Marceaux » 
AURICE ralentit à peine 
loge. 
— Oui, oul, 

— Votre femme est partie en 
courant... 
retourne. 

— Merci, elle m'a téléphoné. 

conclerge, 
vexée, elle a eu peur que You 
blie ? Bon. Ca va, Jal rien dit, 
selence même, Mme Bovoire, — 
elle le rappelle 

Goat du paller qu'i, Jul répond, 
la clé déjà dans la man, 

Z Elle vous a dit quss! pour 
votre diner ? 

Z Oh! len harleota sont aur le 
gam crie-t-elle on montant doux 
reuso de rendre service; ot il y 
a du venu dans de placard... 
ment son mari, un, Jeune gardien 
de la paix qui vient de sortir de 

Bile monte encore avux_marghes: 

EBI des fola vous voues que 

Mals Maurice formait deja 1a 
porto, fi n'a pas entendu 

notre 
croûte, réclame Tag 
fout de son diner, 

Dilo redescend l'escalier A regret: 

— Pauvro type! Si c'est pas 
malheureux tout de même 1 

Maurice a gagné la cuisine. Dans 
Tl n'a pas faim, mals en atton- 
dant, Il va manger un morceau. 
la fourneau à gaz, Il y a uno cam 
serole. TI ricano en soulevant e 
Quand 1! est saul, 41 n'aime pas toa 
rostos. Et pula, ce soir, les fayota 
Th va so faire une omelette I 
prend un bol sur ‘étagère, puis, 
Qu'il onsse di le bol, Avant de 
les battre, en homme méticuleux, 
qu'il va poser sur la plaque bre 
du fourneau à gaz, et tandis qu'il 
#talase, N aporgolt un morceau de 
papier plié en qang quí, s'échap- 
évier. 

Tieng, tions! N le ramasse. II 


en passant devant la 

madame Bovolre.. 

Sur la première marche, 11 se 

— Oh! fait la 

Pourtant — elle est la con- 

— M'sieu Martineau ! 

— Quoi ? 

— Non, mais ça ne fait rlen, 
marches, prôte A lu rejoindre, heu= 

— Latiase donc, l'arrôle Á ce mo. 
la loge 
de vous aide, M’aleu Martineau f 

— ...Ocoupo-tol done de 
vu qu'il est « servi » 1 
dix minutes, il appolera Enghien, 
pour tromper son dnervoment, Sur 
éouvercle. « Dés haricots | ».. 
réchauffés dans leur sauce, non ! 
dans le garde-manger, deux œufs 
Ai décroche du mur la petite pole 
cherche des yaux l'assiette de 
ant de la podle, est tombé sur 
lo déplie. C'est un bout de jour- 


A.STEEMAN * LEGITIME DÉFENSE 


même, Mme Bovoire — elle le rap- 


M'sieur Martineau. La concierge (Gliberte Genlat), Martineau 
(Bernard Bller). 


un hebdomadaire, déchiré 

la partie blanche au-dessus 
titre dont on aperçoit encore 
ques lettres. Dans le haut. 
te de la main de Jenny, ll y 
a une adresse : « 7, villa Balnt- 
Marceaux ». 

Il reste deux secondes sur place, 
stupide, le papier & la main, Et 
puis, oubliant ss œufs dana le bol, 
N sort de ia cuisine. Il eat naturels 
lement convalnou que cette adres- 
so ost colle de ce salaud de Dri- 
gnon ; pourtant, en feullistant fó- 
briement l'annuaire des télépho- 
nes, 11 enpère encore, très sincère- 
mont, que sa jalousie l'égare.… Ah! 
ji y a trois Brignon... mais aucun 
h'hablte villa Saint-Marcenux, 
Boulement, Maurice ne connaît pi 
le prénom de l'homme et puis le 
vicux renard no tont peut-être 

As A être dérangé... Maa, sous 

annuaire, dans è casier, ll y a 
lo « Tout-Cindma » de l'année que 
Jenny a voulu acheter pour mieux 
rêver au jour où elle y figureralt,.. 
Maurice tourne maintenant los pa- 

de papier glacé où s'étalent 
les photos des producteurs et des 
vedettes, Süremont, II est IA! Par- 
bieu ! Vollà sa sale gueule d'hypo. 
crite « Gustave Brignon », admi» 
nistrateur délégué de l'Omégn- 
Films, et, dans lo bas, son adresse, 
en petites capitales qui dansent 
sous les yeux de Maurice : 7, villa 
Sulnt-Marcenux ». 

Maurice fait, ce soir, 
grands efforts pour se dominer, 
pour ne pas s'emballer à fau 
Quelque chose, au fond de iw, 
vertit qu'il aura peut-être besoln 
de toutes ses forces, de tout son 
sang-froid. 11 replace le e Toute 
Cinéma », met en poche le papier 
tombé de la poble, et consulte an 
montre, N y a maintenant près 
d'une heure que Léopardi tu a 
transmis le message de Jenny. 

Volol l'épreuve décisive 
n'est encore pordu. Le fait qi 
ait noté l'adresse ne auffit pas & 
prouver qu'elle ait rejoint Brignon, 

1 la trouve au bout du fih sf 

grand'mère est réellemant ma- 
lade, 1 n'aura pas le drot de 
la condamner ns l'entendre, 

— Allô, alld... lo « Régional > ? 
lot, Turbigo 53-68, 

Li faut qu'il répète, On ne ene 
tend pas. Il no se rend ons comp. 
te que l'émotion étouffe sa voix. 

— „„donnaz-moi lo 203 A En- 
ehlan... oul, A Eten... 

Pendant qu'il attend, de sa main 
libre, H triture et miotte dans 
la poche de son veston une olga- 
rette à deml-sortle du paquet 

— „QUOI? On ne FÓpond PAB.. 
vous Stoa süre ?... Insistex. voyons, 
U y a quelqu'un de malade., 

Alors, la télphoniste lui envole 
Ja sonnerie qui l'atteint, chaque 
fois un peu plus cruellement, dana 
sa chair... El eat pas là Elle 
n'est pas là... Ella n'est pas Ih. 

T a racerochó Sa colore ost 
tombée avec l'angoisse A présent, 
fl peut agir, Il tient la preuve. 
Il se sent étonnamment calme. Ti 
rentre dans la cuisine, Il ouvre le 
placard, 1l fouille dans ia boîte À 
outils ot. après quwques secondes 
d'inquiétude, {1 trouve ce qu'il y 
cherchait : un vieux revolver à bas 
rillet, dans son étui et une boîte 
de carton où sont rangées les cai 
touches dont ll charge l'arme, mé 
thodiquement 

D sourit presque, tant f est sure 
pris de se sentir aussi lucido, 

(Copyright by France-soir 
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et ce sera bien fait I» 
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LE PLUS FORT TIRAGE ET LA PLUS FORTE 
VENTE DES JOURNAUX FRANÇAIS 


L’HOROSCOPE QUOTIDIEN 


JOURNEE 
DU MARDI 15 JUILLET 1947 
Cotte journée s'avérers favorable à 


ceux qui savent apporter dans leurs 
décisions et Initiatives d'ordre pra- 


PROBLEME Ne 720 


I u m IV Y VI VU VE X 


HORIZONTALEMENT. — 1. lis tont 
agiter bien des couples (10 lettres) 
Prend généralement un intérêt 47, Vieille 
affirmation (2). — 111. Bois provençal (8) 
Pronom (3). — IV. Vil partir une deptche 
faisifiée (3), Renferme parfois un ascen- 
sel zèle (7). D est 
remarquable dans sa spécialité 42) — VE 
‘Revenant à la charge (9) — VI. Pronom 
(2), Qui concerne un animal de ferme (8). 

VAL, Fusil (5), Coquiije d'osier 13) 
3X, Pronom (2). Chacun l'est obligatoire 
ment quelques années 15) Lis n'ae 
baient pas le vaillant (6), Poscessit (3) 

VERTICALEMENT, — i, 1 vient en di- 
pant (7 lettres). Terminamon d'infinitit 
12). IT, Qui a altenté A la vie (10) 

TIT, Congidérés (6) — W Ne laisse pas 
en place (3). Le tirer par iM queue n'est 
pas une chose à souhaiter (6). — V Re- 
met droit (8), — Vi Que fon doit payer 
(DM, Qui servent d) — VIL. Términnizon 
&infinitif 12), En avoir c'est courir de 
grands riques de réussir (4). — VIE À 
üble (2). Pares des glaciers (D = 
Gáieau à base d'amandes (6) Saut 
tè). — X. Dents (5% Sots ignorants 14 
Solution du Problème No 719 

HORIZONTALEMENT — 1. Détritus 
— IL irrégulier. — UL Pre, ‘Nessus 
IV. Lesta. Tête V. Ourse — VI 
Morte. Ravi — VIL Ar Tie, — VIII 
Tailleurs. — IX, Baciin. Bet — X, Gié 
Dosée 

VERTICALEMENT — 1 
n. ere. Orang — Ul Trésor ie = 
AV, Ba Tutelis, — V. ignare. Li — VI 
Tue, Pond. -— VIN Uielèr, — VINI, Sise, 
tm. — 1X. But. Vide, — X. Afténie 


Diplomate. 


tique, une audace raisonnee. 
emportés, les téméraires front au 
devant de bévues ou d’aceldents et 
le carré Neptune-Vónus de la ma- 
tinée les incitera en amour comme 
en affaires, à de bien regrettables 
écarts d'imagination, 


Les enfants nés ce jour 


seront sensibles et bona, tour à tour 
passifs et actifs au gré des Influen- 
ces ou de l'atmosphère ambiante. 
Ns sauront néanmoins réussir, 


Si ce jonr est celı 


de votre anniversaire 


année exempte de monotonie où vos 
chances pourront être parfois alté- 
rés ou freindes par des courant 

d'inquiétude et d'instabilité menta- 
les passagers mals un peu dépri- 


mants, 
DANY-ROY 


der nsei de Pulomene 


Moules à la saintongeaise 


Grattez et lavez deux litres de 
grosses moules; metten-les dans une 
casserole avec un oignon émifcé et 
un bouquet garni, couvrez, faites 
ouvrir alnsi les moules sur le feu 
vit. Hachez fin ensuite deux gousses 
d'ail, une d'échalote et deux cull- 
lerées de persil. Lorsque les moules 
sont ouvertes, enlevez une coquille 
à chacune d'elles: filtren (sur un 
linge fin) l'eau qu'elles ont rendue 
Mettez quatre cuillerées de beurre 
dans une casserole, ajoutez les mou- 

le hachis d'ai, persil et écha- 
lote, du polvre, saupoudrez le {out 
de mie de pain émiettée, moulilex 
avec un demi-verre de vin blanc, 
une petite cuillerée de vinaigre de 
vin et trois ou quatre eulllerden 
d'eau des moules. Ajoutez encore du 
pain, si nécessaire, pour que la sau- 
ce solt presque absorbée: couvres la 
casserole, mijotez sur feu doux pen- 
dant quinze à vingt minutes. 

Chaque soir, à 20 heures, écoutez 
Philomène, à ‘là Radio, sur Parie- 
Inter, 


Les 


DEMAIN, dans 
«France-soir » 

« JAMROSE » 

le nouveau roman 
inédit de 

Pierre Benoît 


JAMROSE... Titre énigmatique, 

quel la signature de l'auteur, 
Pierre Benoît, ajoute encore un ha- 
lo de mystère et on ne sait quelle 
poésie secrète, Mas Jamrose, pour 
une fola, n'est pas le nom de l'héroï- 
ne du livre — et ce nom ne com- 
mence pas par un A... L'hérolne, 
dans ce roman qui ost le plus ré- 
cent écrit par l'Iluatre académicien, 
s'appelle miss Willoughby, e un 
rayon de soleil pola're congelé, une 
glaciale beauté nordique », aux che- 
veux d'or pâle, mais qu pourtant 
almera d'un amoru total et passion- 
né l'homme qu'elle a choisi pour 
son malheur, entre tous les beaux 
jeunes gons, français ou anglais, de 
Île Maur ce. 

JAMROSE, c'est ¡e nom d'une de 
cos viellles familles aristocratiques 
quí, dans I'fle de France devenue la 
britannique Maurice, conservent | 
traditions et la culture franca 

Et Paul de Jamrose, tout comme 
le Paul, lui aussi Mauricien, de Ber- 
nardin de Saint-Pierre, almera jul 
aussi d'un amour désespéré, mortel. 

Et da: l'atmosphère entötante nt 
ohaud parfumée de ia belle tle 
tropicale. au paradisinque décor, se 
noue et sẹ serre peu A peu une in- 
trigue pathétique et forte. Jus- 
qu'au dénouement, Inattendu et ter- 
rible.. 

JAMROSE paraîtra 
mardi 15 Juillet feuilleton dans 
« FRANCE IR en Même temps 
que QUAI DES ORFEVRES, 


À partir de 


ON NE VOUS A 
PAS TOUT DIT: 


Elizabeth hésite entre 
le «classique anglais» 


et le « bien parisien » 


ARTNEL 
plus grandes 
de Londres 
L'un et 


Molyneux Jes deuk 
ons de couture 
etfervescence. 
nt que la 
ye de mariée 
Vis ont été bombardés, toute la 
hier, de coups de téléphone de 
Journalistes tk aussi de dames de la 
pentry anxieuses de savoir chez lequel des 
deux couturiers elles devaient commander 
leurs robes pour les noces prinelères, 
isabeth, elle, hésite. Sa vieille gou- 
vernante (dont l'influence est prépondé= 
rante au Palais où elle régit la vie de 
deux princesses depuls de nombreuses an- 
nées) recommande Hartnel, qui, dit-ell 
est plus conservateur dani ts, ph 
sérieux dans ses dessins, La reino qui 
s'habille ehez Hartnel, est aussi 
avis. La duchesse de Kent qui, ell 
une fidèle habituée de Molyneux, recom- 
mande à sa nièce son couturier qu'elle 
considère comme plus Jeune, plus imagi- 
natif et surtout, de par ses ‘attaches avec 
Paris, comme reflétant mieux 


Mountbatten, 
in ròle dans le ehoix de l'hérle 


prendre les mesures d'Elisabeth, Elle a, 
en effet, beaucoup maigri pi 

“ m Afrique du Sud et a dû faire, 
A son retour, rajuster toutes ses robes. 
Pour parvenit À ce risuitat, elle est 
devenue une adepte de la culture physique 
et suit un régime sévère. 


L'Angleterre non plus 
ne renonce pas au fouet 


étaient accusés d'avoir 
volé de l'argent représentant 1.500 francs. 
L'un des deux avait déjà été condamné 
auparavant, le second commettait son pre 
mier vol, 

Ne possédant pas de foust ni de ver. 
des, la police fut obligée d'en fabriquer 
ave des branches d'arbres coupées dans 
un square voisin, 


LA RADIO 
Programme de lundi 18 h. 
à mardi 18 h. 


MUSIQUE. — 2030 (PP) Orphée Contra d 
Gluck); 2215 (Lux); 2315 (PP, PN) Bal 
populaire, (PI) Musique de danse ininter- 
rompue. 


THEATRE — 19,20 (PP) 14 Julhet (Renè 
Clair), avec Annabella; 21.15 (PN) Phèdre: 
22 (PP) Ce soir-iä, aise Royal, 
VARIETES, — 18.5 (PP) La revendication qui 
chante; 19.45 Entente cor 20.30 
(PN) Gala de variétés (depuis Londres); 
20.45 (Lux) 14 Juillet. 


DEMAIN 
MUSIQUE. — 8.32 (PN) Bizet; 8.36 (PP) 
Muselte; 12 (PN) Beethoven; 12,30 (PP), 
13.5 (PN) Musique de la Garde républicaine: 
1320 (PN) Orch. de Lyon: 13 CPI) Concert: 
14.3 (PI) Carmen; 14,30 (PP) Cycle du 
concerto; 16.3 (PI) Pablo Casals. 
VARIETES, — 1230 (Lux) On chante 
mon quarter; 12.45 (PN) Arh 

(PN) L'apè 


ans 


2 France-soir 
Soirée 20 b, 45 
Matinées dimanche 


MOGADOR Pisti 
REVE DE VALSE 


La plus célèbre opérette viennoisel 
Présentation nouvelle à grand spectacle 


Cc 


Deauville est fin prêt : les block- 
haus qu'on n'a pas pu faire sauter 
ont été peints couleur 
transformés en confiseries, 

Dès la Pentecôte, André, le mal» 
tre de océans, avait passé ‘on revus 
e régiment des garçons d'étage. le 
bataillon des crouplera et l'armée 
des góraniums, Ti ne manque ni un 

tte ni un bouton de 


les pa- 
les villas. Les gene ? On 
presque dire le monde, T 
st, en effet, moina mélangé que l'an 
dernier : le dessus du panier l'em- 
porte sur le dessous de table et le 
sang bleu sur ¡o marché noir. 

Midi. On se retrouve sur la plage, 
ou plus précisément au Bar du Soleil 
— car {el le balgneur digne de ce 
nom se garde blen de l'eau de mer 
(quí est tout de même gratuite), 
pour se ruer sur la fine, qui est A 
dix louis 

Tout au plus protégés par le ring 
de cordages qui entoure la plage 
privée, quelques sportifs et sporti- 
‘ves en tous polls (je veux dire en 
tenue de catch) se llvront-lla à des 
matches de sieste et de bronzage. 

8 heures, Parasos et pétunias fer- 
ment leurs corolles : seules des ro- 
bes du solr vont s'épanouir, car on 
s'habille autant la nuit qu'on se 
déshabille dans la journée, 

10 heures. 

Dans la blancheur des Ambassa- 
ours, parmi los nappes glacées, 
vitres et les cristaux, les smoking! 
s'abattent comme un vol de pin- 
goulna sur une banquise. 

Chaque soir c'est une nouvelle 

Samedi, sous le signe de l'U- 
nion Jack, c'était en l'honneur des 
gontlemen-oilotes ot de, lanra pasea- 
gères britanniques, les una habilies 
avec un chio aue hous four envions, 


Notre envoyé spécial Jean EFFEL nous. téléphone 


A DEAUVILLE, le dessus 
du panier Vemporte 
sur le dessous de table 


Et Edith PIAF chante la Marseillaise 
dans le décor Louis XVI du Casino 


DEAUVILLE, 14 juillet (Par téléphone). 


EUX dont — comme disait Marcel Achard — les fins de mois 
semaines, se sont rués à Deauville pour cette semaine qui va durer trois jours. 
Trains doublés, autos à la queue leu leu sur la nationale 813, Sans compter quel- 
que 80 avions de maîtres qui se rallient ici venant des quatre ou plutôt des trois 

coins de la Grande-Bretagne, 


les autres avec un goût que ne leur 
Jalousent pas nos femmes. 


Deauville joue et gagne 


Hier, len grâces aiternées de la cou. 
Lure parislenne er de in danse espa 
noie. au coum d'un gaia bleu ei blanc 
Pour & soir, comme de juste, on 
ajoutera je rouge. La fote sera trico- 
lore. Dans ie décor Louis XVI du Ch 
va nous chanter la 


Aux armes citoyens | 


Le corps diplomatique 
a dansé la java sur les 


ne durent pas trois 


Et on passera dans jes m 
où les croupiers brandissent jes 

Comme fleurs des pres sous in 
deuse au golf ou A l'hippodrome 
Jetons multicolores fieurissent, sont ri 
Hands et renalmsent pour redispi 
aur le tapis de ¡a roulette où du ba: 
ra, Le Casino Joue et gagne. Bien sûr 

Mais Deauville aussi. 


Deauville a joué — rouge 
nium ; noir 


de seu 
leurs 
von. 


an gera 
un smoking — la partie 
des fleurs et de contre les 
barbelés roulilés et le Inimerajler 
Deauville joue et gagne 


pavés du < Gay Paris > 


E miracle se produit tous les ans, le 18 juillet au soir, entre sept 
et neuf heures. A spt heures moins cing, Paris vit encore un 
jour ordinaire, ou un dimanche ordinaire, Les drapeaux, les mu- 


siques n'y peuvent rien. 


A 9 heures, l'air sent la pou- 
dre, l'accordéon a le souffle épi- 
que ot, pour peu Vous ayez ontre 
vos bras une taille propice, le pa- 
vé se met à tourner tout soul sous 
vos pieds : la Velge du 14 Juillet 
A commencé, 


Pour hier soir, l'O.N.M, dans 
on ne sait quel accès dé mauvaiso 
humeur antirévolutionnaire, 
avait annoncé des « ondées », 11 
y eut des gens sérieux pour y 
croire. Comme d'habitude, les 
gens sérieux eurent tort.. L'O.N, 


LE THEATRE 


| OPERA, 14 n. (mat. grat), Le Soectre de la 
| rose, Suite de danses, Sylvia, La Marseillaise. 
OPERÁ-COMIQUE, 14 h, (mat. grat.), Mireille, 
La Marseillaise! 21 h., La Bohème 
COMEDIE-FRANGAISE (Richelieu), 14 h, 30 
«mat. grat.), Le voyage de M. Perrichon, Le 
Bouquet, — (Luxembourg), reiche, 
AGNES-CAPAI, mardi, 21 h., Liliom 
AMBASSADEURS, 15 h. (mat. grat); 21 h, 
Route des Indes. 
ANTOINE, 21 ba Les Jours heureux 
COM. CH.-ELYS., mardi, 21 h, Le mal court. 
CAPÜCINES, 20 h. 45, La Fée, 
CASINO MONTPARN., 21 h. Mon Gangster eh. 
COM.-WAGRAM, 21 6, Histoires trás naturelles 
DAUNOU. 21 N., Les Maris de Léontine, 
EDOUARD-VII, 21 h, Amour vient en louent, 
| GRAMONT, mardi, 2L'h,, Baby Hamilton. 
| GYMNASE, 21 h, Trois garçons, une fille, 
| HUMOUR,” mardi, 21 h., J'ai 17 ans, 
GRAND-GUIGNOL, 20.45, Carnaval de Soect. 
LA BRUYERE, 21,Mariage de Rachel Le Keroub. 
MONCEAU, mardi, 21 h., Falindor. 
NOCTAMBÜLES, mardi, 21 h.. André Frère 
NOUVEAUTES, mardi, 21.10, George et Margaret 
ŒUVRE, 21 h, Hoo Signar 1 
PALAIS-ROYAL, 21 h, Chasse gardee. 
RENAISSANCE, 21 N., Farce du péulellier, 
TREATRE MELINGUE, 21 N., Djanet, 
TH. DE PARIS, 21 h, MM. mon mari, 
TH. ST-GEORGES, 20.45, Trois et une. 
| TH, SARAN-BERNHARDT, 14 h., Mat 
| TH! REPUBLIQ (ex-Lanery), 21h., Vi 
|VARIETES, 21 h, Clochemarla 
VERLAINE, 20.45, Cousine des Halles 
OPERETTES 
BOUFFES-PARISIENS, 21 h., Phl-Phi 
CHATELET, 14 h. (mat. gr), 20.30 Vale de 
Vienne. 
MOGADOR, 20.45, Réve de Valse, 


CHANSONNIERS 
CAV. REPUB., 21 h., 4Solar, R.Dinel, J.Ricará 
DEUX-ANES, 21 h., Faisons du foin, 
DIX-HEURES, 22 W, 4 toe., exactement, 
LUNE-ROUSSE, 21 h., A bride abattus 
VARIETES 

ABC, mat, je m. dim. lun, 15, soirée 20,45 
CASINO DE PARIS, 20.30, Paris extra-dry, 
CONCERT MAYOL, 15-21, Nues et Nos, 
FOLIES-BERGERE, 20.45, C'est de la folie, 
LIDO, 23 h., Made in Paris. 
PET. CASINO, sam. dim. lun Quar 
TABARIN, A partir de 21 h, Ai 


LE CINEMA 


Films frangals 
AUBERT-PALACE, L'Eventall. 
COLISEE, L'Eventail, 
CINE-PRESSE CH.-ELYSEES, Copie conforme, 
CINE-PRESSE RASPAIL 216, Colère des 
ELDORADO, Roulelabille joue et gagne, 
GAUMONT, Pour aul sonne 
IMPERIAL, Rouletabitte Jove 
MARIGNAR, 
MARIVAUX, Le silence est 
MAX-LINDER, L’avent 


NAPOLEON, Chi 
NORMANDIE, Ti 


af, ar. 
ot. 


is chante 
nee 


THEATRES er CINEMAS 


MIEL, J'ai 17 ans, 
OLYMPIA, Torrents. 

PALAIS-ROCHECHOUART, Nuit à Rio. 
PALACE, Chemins vans 

PANTHÉON, Les Chou 

PEREIRE, Le trésor de Tarzan, 

RADIO-CITE MONTPARN., Mistolra de chanter, 
RADIO-CITE BASTILLE, La colère des dieux 
RADIO-CITE REBUBLIG., Histoire de chanter 
ROYAL-HAUSSM, (Club), Le chanteur inconnu 
SAINT-LAZARE-PASQUIER, La belle étoile. 
VICTOR-HUGO, La nuit sans fin, 

Flims pariant anglais sousstitrss 
AGRICULTEURS, L'honorable M. Sans-Gêne. 
ARTISTIC, Deux filles et un marin. 

AVENUE, Casablanca 

BALZAC, L'ange et le bandit, 

BIARRITZ, Rebecca. 

BONAPARTE, Helzanoppin, 

BROADWAY, Le mystère du château maudit, 
CAMEO, A hous la musique, 

CESAR, 13, rue Madeitine, 

CINE-ETOILE, Spring Pi 

CINE-OPERA, Love Crary 

CINE-PRESSE CLICHY, Trop de maris, 
CINE-PRESSE TERNES Trop de maris 
CLICHY-PALACE, La sie recommence 
ELYSEES-CINEMA, Amour vient en dansant 
EMPIRE, L’Arnture 

ERMITAGE, L'Hom: 

FRANÇAIS, L'Homme d 

GAITE-CLICHY, Dernière engulte de M Topper 
GAITE-ROCHECHOUART, DAfil de la mort, 
LORD-BYRON, Sen patron wt son matelot 
MADELEINE, To te or not to be 


PAGADE, Guadalcanal, 
PARIS, Folie douce. 


les nungen 
STUDIO DE L'ETOILE, Fleur de olerre (v. 0). 
STUDIO RASPAIL 216, La colère des dieux. 
STUDIO UNIVERSEL, Les deux légionnaires. 
TH CHAMPS-ELYSEES, Carnegie Mall 
TRIOMPHE. Femme aimée, toujours olta, 
URSULINES, Quatre pas dans les nuages. 


Films en anglais doublés 
APOLLO, Une femme dangereuse 
ATLANTIC, La fille du loup-garou 
CALIFORNIA, Le mystère du château maudit, 
CINECRAN, L'Aventure, 
CINEMONDE-OPERA, Mystère enfteau maudit 
CINE MICHODIERE, Une femme d 
CLICHY-PALACE, Les deux léglonnaires 
CLUB DES VEDETTES, Le Vaisseau fantòme 
DÉLAMBRE, Rendez-vous de minuit 
GAUMONT, Les secrets de Walt Olsmey, 
HELDER, Anne et le bandit, 
LYNX, Héros dans l'ombre 
PARAMOUNT, Héros dans l'ombre, 
GAUMONT-THEATRE, Une 
RADIO-CINE-OPERA, Meurtr 
REX, Pour qui sonne le gl 
RITZ, Capitaine Casse 
ROYAL-HAUSSM (Studio), Retour homme ovis 
ROVAL-HAUSSM (MH), Capitaine Caise-Cou 
SCALA, L'ange et le bandit, 
VIVIENNE, L'ange et le bandit, 


Films russes 


CORSO, Tournant décisit 


STUDIO DE L'ETOILE, Fleur d 


COMEDIE MATINEE GRATUITE LUNDI 44 JUILLET À 15H. 


WAGRAM 
4 bis, rue de 


tesis“ HISTOIRE 


$ 
t 

€ 
€ 
E 
s 


TRES NATURELLE 


CASINO de PARIS 


(en eas de chaleur, salle à ciel ouvert) 


pasaat CRI CRI MULLER 
ét HARRY MAX 
dans le plus formidable spectacle 


PARIS EXTRA-DRY 
LA REVUE VERY EXCITING 
AUJOURD'HUI 


9 h. 
DERNIERES 


QUAND PARIS CHANTE 


h. PETIT. CASINO 


as THEATRE DE L'HUMOUR = 
J'AI 17 ANS us vanstnoenne 


Guy RAPP, Cl. NICOT, Suzanne FLEURANT 
42, tue Fontain 


FOLIES-RERGERE 


S Soles 20h 15 + Dim et Lon. 14h 30 
NITA RAYA 
DANDY 


dans la formidable revue 


de Michal GYARMA 
ye 
E GRANDE REN” 


NUES NY . 


TOUS ce MATINEE 2154 some DI. 


g 


M. aussi. Et lo miracle prévu s'ac- 
complit à l'heure dite. 


Une foule capricieuse 


— Enfin, est-ce qu'il y avait bonus 


coup de monde dohora ? 


Ce matin, on se pose la question. | 


Et los réponses sont variées : 

— Presque personne 

— Uno foule énorme... 

Cola ne dépend pas seulement 
l'humeur, du monsieur  jaterrogé, 
Mais la foule du 14 juillet est ca- 
priciouse. Elle no ne trouve pas for- 
cément 1A où on l'attend et A l'heure 
où on l'attend. Pourquoi ce du 
Palais-Royal dtait-i! dösert A une 
heure du matin, alors qu'aux alon 
tours des Halles la fête battait son 
plein ? Pourquoi la République et 
la Bast nisaientrelles rocette 

rs que Pigalle et Belleviiie man- 
quajent d'entrain ? Binpiement, 
peut-être, parce que lo 14 juillet ent 
la tete de l'Emañcipation.. 


Quand manque 
le « nerf de la féte » 


Toutes les traditions ne furent 
pas respectées, Nous éûmes, cortes 
des feux d'artifico, mals jos lum! 
mations attandues ne vinrent pas. 
Touto la sumière — al J'ou6 dire — 
n'a pas été faita aur cotte carence 
Mais, sans trop de peine, on 
passa d’illumlnations, 

Ce qui manqua 
bien sûr, le nerf m 
l'alcool. Jusqu'à mi 
lo bal peut se soutenir par lul- 
même, non l'enthousiasme, non l'ha- 
bitude Plus tard, si ie « blang > 
6mouatillant ou Jo € rouge » calo- 
rifique manquent à l'appel, Je ryhme 
faiblit et l'orchestre langült.. 

Surtout quand un pick-up cynique 
vous corne aux orel 

< Un petit vin blan 

— A 20 francs le verre 


Lise Topart en liberté 


Les visages connus ne manquaien 
pas : éclairaur avancé du bataillo 
dos vedettes, Lise Topart montra 
tròs tot, du côté de la rue des 
Saules, lé bout photogénique de son 
ner. 

Les luxueuses voltures américaines 
vinrent débarquer leurs touristes ou 
leurs diplomates parmi les rájou 4 
sances du « Gay Parla >. Et, ma fol, 
ilẹ sọ laissèrent volontiers gagner 
par i' « ambiance », A'i point qu'un 
autochtone convaineu, entendant 
parier très haut une langue qui 
n'était pas celle de Camile Desmou- 
Ins, murmura 

Ma parole, 


que co 


Y Misdre 


lis vont finir 
sont eux qui 


par 


ero! l'ont 


prise 


Le metteur en scéne 
d’ “Arsenic et 
vieilles dentelles ” 
se tue dans un 
accident d’auto 


LONDRES, 14 juillet (A.F.P.) 
Le metteur en scène français Mar- 
cel Varnel, a été mortellement bleasé 


dans un accident d'automobile cette | 


nuit dans le Sussex. 
Marcel Varnel avait notam: 

mis en scène la pièce anglaise 

€ Arsenio et viellles denteles » qui 

connut un vif succès à Parla, 


ANDRE CAYATTÉ 


RA 


¡clóture annuelle le 15 Juillet. 
Samedi 2 août en soirée 
avec u VALSES DE VIENNE 


réouverture 


MINERVA 


se 


NOUVELLE GRETA GARBO 


JULES 
LADOUMEGUE 


vous 


E ne crois pas qu'au cours de 
ma carrière sportive, on 
puisse me reprocher d'avoir 
été un excentrique, blen que 
— nul homme n'étant parfait 

— il a 60 m'arriver maintes fois 

de ne pas être au godt de tout 

lo monde, pour employer une ex 
pression famiilar, 
En jetant un regard sur mon 
tols à la ord- 
ité que Ja posséda 

de mes débuts, Je me revois, no 
tamment, sur des stades ensolell- 
lés du Midi, prêt à m'élancer 
avec sur la tête une grande feuil- 
le de chou placée sous une calot- 
te d'enfant de chœur 

choir dans la bou) 

chons de liège dans | 

Mes amis seront peut-être 

pris d'apprendre que pour en ar. 

river IA J'avais obéi à un brave 

maniaque qui m'avait converti À 

sa méthode. 


Certes, on découvre toujours 
dans tous les milieux sportifs 
des fantalsistos qui s'efforcent de 

convertir à | 

propos. Je me souvisi 

premières séanc 
ge. LA, J'avais écouté 

un autre brave homme, rivé au 
stade, qui devait être au mieux 
avec des marchands d'huiles, car 
voici le supplice que Jo dus 
bir on m'étendit au mhieu 
d'une prairie où l'on m'arrosa 
d'huile de machine, puis on me 
feictionna très énergiquement, 
De plus, il me fallut garder cette 
hulie sur le corps au détriment 
de mes vêtements, pendant quel- 
ques Jours, sous prétexte que 
Mes Muscles devalent y trouver 
nourriture et souplesse 1 

Je n'en veux point A mon tor- 
tionmalre ; i était tellement por- 
suadé de sa manie. SI j'ai cité 
Ges deux exemples parmi tant 
d'autres, c'est surtout pour vous 
mettre en garde, vous les Jeunes, 
contre ces excentricité 

N'est-ce pas au début d'une 

que l'on a tendance à 
sulvre certaines Influences qui, 
sans émaner d'un mauvais os- 
prit, nuisent cependant à l'évoiu- 
tion normale ? Groyez-mol, les 
mains les plus expertes ont déjà 
du mal A guider los hommes, 
leur tâche est difficile, M ne faut 
donc point que de pleudo-spor- 
tits viennent compliquer les mé: 
thodes rationneiles, L'initiative 
sportive dolt se faire sans con 
trainte, la sagesse voulant que 
les enseignements du passé ser- 
vent de Dase et pour ne pas se 
lalsser égarer au milieu de milla 
directives, c'est vers des hommes 
qui ont fait leurs preuves que 
vous devez regarder, 

En les écoutant, vous ne ci 
drez point de sombrer dans 
ridicule, 


(Ecrivez A Jules Ladoumègue 
« France-soir 2). 


LA PLUS EMOUVANTE 
HISTOIRE D'AMOUR 


LES PLUS GRANDES 
VEDETTES 4 


= 
(ON 


CLASSE 


€ FRANÇAIS 


TATE, 
BE 


ÜN FILM DE GRANDE 


Rober, STOLZ, l'auteur 
+ L'AUBERGE DU CHEVAL BLANC 
La vieille Autriche du « CONGREE S'A- 
MUSE > revit une fois de plus dans 
+ SPRING PARADE » (Chanson d'AVrID 
quí passe actuellement au CINE-ETOILE, 
Deanna DURBIN y joue un rôle de Jeune 
Paysanne qui se trouve par hasard à 


EST A PARIS 


Samedi soir, à 

Hollywood, est arrivée Viveta 

Lindtors est la quatrième grande 

e suédoise découverte par Hollywoo 
Greta Garbo, Ingrid Bergman 

Sign Masso. Viveca Lindfors est en pa 

de devenir une des stars numéro l o 

Hollywood, grâce A son Interprétation di 

« Night ‘unto night =, Viveca Lindfor 


2 heures, venant 


Lindto 


ve 
ur 


ABONNEMENTS 


qui va séjourner quelques Jours à Par 
mis Mogan et du metteur en scène, ancien 
seinariste, Delmer Davis, 
l'Amérique de la guerre ? 
notre cotresp. Gilbert WOOD). — 
« Avez-vous vu Bikini ? > A Pa- 
des atari, 
les gona à la pago no s'aborden: 
plus que par ces mots. 
atoll du Pacifique, mals le a) 
nom donné à un film qu'ont tour. 
fils — pour essayer de dégoú: 
leurs semblables do la guerre, | 
spenkers les plus connus de la 
dio américaine ; lo fils, aviateur, 
Tokio, Tous deux viennent 4 
parcourir los pays ravagés par le 
qu'ils ont rapportées donnent + 
deux heures une évocation de 
les plus insensibles. 

On y peut voir les entasseme 
parsemée la planète, la guerre ci 
vile en Chine ot en Grèce, los p; 
et les chefs vaincus attendent leur 
jugement. On y peut voir l'ext 
dées à Lowel Thomas 
exécuteurs du Duce, 
voisinant aveo des scènes de | 
{noul dans les villes détruites. 
des homme d'Etat donner 
opinion sur le monde actuel. = 

Lowell Thomas, qui accomp 
lui-même, directement de la s 
où il prend place parmi les 

Jusqu'à maintenant, cette 
de n'a été présentée que dans 
tion est considéré comme un pre 
vilógo, Deux grandes firmes on 
taire at à projetor devant le pu 
blic des salles ordinaires coto 
bénéfices sont actuellement 
sts à des sociétés de secours 
mas a refusé de vendre son f 
qu'il considère plutôt comme |: 
une réalisation commerciale. — 

g 

3 mol .. 

NE RTTY #00 # | 
Pour tout changement d’aara | 
dat à la bande d'abonnement. 
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tait accompagnée du jeune premier Den 
Le film d'un speaker 
HOLLYWOOD, 14 juillet (a 
sadena, lieu de repos 
Bikini, ce n'est pas le fameux 
né deux hommes — le père e 
père, Lowell Thomas, est un de 
se distingua à Guadalcanar e 
grand conflit ; les 25.000 Image 
l'après-guerre qui fait frisson 
gigantesques de ruines dont 
sons où les criminels de guer 
cution de Mussolini, 
voir des scènes d'extrême mi 
y ontond aussi des générau: 
gne partout son film le commen 
tateurs, 
clubs privés : assister à sa pro 
demandé à enregister le common 
œuvre bouleversante, dont le 
pays dévastés. Mais Lowell T 
acte de foi et d'espoir que comm 
| 
PALACE -NAPOLE 
> a, 


ameme 


LECLERC 


MURAT 


PAROUERITE 


Au THEATRE MICHEL, Mlle PARIS! 
yu dans | obligation d'interrompte 
les représentations de « 25 ANS DE 
BONHEUR » certains artistes ayant 
partir par sulte d'engagements ajni: 
tographiques 


HEDY 
LAMARR 
GEORGE 


BRENT 
PAUL 
LUKAS 


6 


Vienne er fiit par époustr le chet d'o 
chestre de l'Empereur, La musique vien 
noise de Robert STOLZ, les costumes hon | 
gs tout contribue à faire passer “el 
eures agréables, 


s'attend 
des gueri 


Notre commandement a dû 
adapter ses méthodes à ce genre 
d'opérations et regrouper ses for- 
ces précédemment dispersées, Ce- 
la est fait. Les vies françaises 
sont protégées et les intérêts 
français sauvegardés, Mais le 
haut commissaire, interprète de 
la pensée gouvernementale, ne 
pense pas que nous devions res- 
ter inertes à l'abri de nos trou- 
pes. 

11 se préoccupe de l'accord qui, 
fatalement, sera conclu quel 
que jour entre le Viet-Nam et la 

mance : le plus grave serait que 
Yon n’atrivät point à s'entendre, 
L'Indochine pourrait bien être un 
test pour l'Union française qu'il 
convient, après l'avoir célébré 
dans les discours, d'organiser, 


Un projet audacieux 


Mais cette union sera diverse 
dans sa structure, en raison mé- 
me de la variété de ses éléments. 
M. Bollaert a élaboré un projet 
pour l'Indochine, Le gouverne- 
ment l'a examiné, Certains mi- 
nistres l'ont, parait-il, jugé auda- 
cieux : considérant l'ensemble de 


dans la phase politique 
le président du Conseil. 


ce qu'on appelait naguère nos 
possessions lointaines, ils ont 
craint de créer un précédent. 


Mals on ne saurait établir un pro- 
jet unique d'organisation ou un 
contrat-type, ni appliquer In mê- 


me règle à tous les territoires 
d'outre-mer 

N n'est pas bosoin da rappeler 
qua les populations de l'ALO.F., de 
YAH, de M ar, de now’ 00- 
lonios propren es, des protec 


FONCTIONNAIRES — 


Vincent AURIOL : 
“ Pas d'Etat 
dans VEtat... ” 


MX SUITE DE LA PAGE à 


los appels au civisme 
se multipliont. Après M. Ramadier 
lo président de la République, par 
son discours d'Arras, a pond de tout 
son poids dans là balance pour de- 
mander aux Frangais de aen tenir 


Copondant 


« au possible + 
eC'ont, g-t-ll notamment affirmé, 
au Parlement de dénouer los conflits 


us. 
prit civique, A dit M. Vincent 
Auriol, c'est l'observation de la loi, 
le respect de la Volonté nationale 
et des Institutions qu'elle a Voulues. 

« Les groupements corporatifs ne 
doivent pas so dresser en petits 
Etats rivaux contre l'Etat républi- 
cain, les partis politiques ne dolvent 
pas fausser lo régime patiomentaire 
par des préoccupations étroitement 
partisanes, » 

« Si la fidvre qui parait secouer 
les diverses classes continuait, a en- 
core déclaré le président, nous com 
rions alons un grand danger. Il si 
rait ensuite trop tard pour pleurer 
aur la tiberté porduo. 

« J'entends partout des revend 
cations, Il en est de légitimes. Il est 
juste d'y satisfaire, IL faut aider le 
pauple qui souffre, mate ausm it eat 
une rovendication dont je suis Pin- 
terpröte ot devant laquelle toutes lea 
autres doivent s’incliner, c'est la re- 
vendication de la France pour son 
redressement, Le peuple doit avoir 
où quí est Juste ot co quí est pos- 
sible, tout ce qui est juste, mais rien 
ue be quí est posalble, G'est la loi 

w salut national, > 


CITROEN 
«tournerait» mardi 


Lo conflit Citroën semble toucher 


A sa fin. La commission exécutive 
doit encore donner son accord défi- 
nitif, Le travail pourrait reprendre 


s demain mardi. 

Copendant, les cadres de Citroën 
ont adressé au ministre du Travail 
une lettre de protestation contre le 
déclenchement arbitraire de la grève 
et demandant aux pouvoirs publics 
de définir les conditions dans les 

quelles uno grèva peut être décle: 
chée, 

Rappelons que la fin de la grève 
des usines Citroën soralt considérée 
par le patronat comme un facteur 
favorable pour les conversations 
qu'i) doit engager mercredi avec la 


Un avion du Tour 
s'écrase 
au Tourmalet 


Il impressionne les coureurs 


et provoque plasiears chates 


PAU, 14 juillet (d'un de nos env, 
spéc.). C'est à 500 mètres du 
sommet du Tourmalet, près du res- 
taurant situé à cet endroit. que | 
vion d'un des Journaux organisa- 
teurs, € l'Equipe », s'abattit hier, 

A ce moment-là, l'aparell volant 
trop bas, heurta le talus de la route 
et 'capola, à tine einquantäine de 
mètres de la foule, 

Le pilote de l'avion a été blessé 
a la figure, mais sans gravité. Le 
deuxième homme à bord présente 
de plus graves contusions, et quel- 
ques cotes enfoncées, L'avion est 

"usage. 

Pa coureurs défilèrent devant l'a- 
vion gisant au bord de la route, et 
sans donte, par un mystère psycho- 
logique, impressionnés par cette ca- 
tastrophe, plusieurs d'entre eux fl- 
rent ensuite des chutes plus ou 
moins graves, Le Belge Callens dut 
être transporté à l'hôpital avec une 
fracture de l'os frontal, 


Baccalauréat 
Brevets 


correspondance à la 
à la mer, à 


aration par 
sesion d'octobre ohea tot 
Ja campagne. 

Disaines de milliers de succés, 

Coura de vacances et de rattrapage 
toutes les classes et toutes les matières 
sans exception, 

Demandez broch. gratuite ño B 30488 
er tous reïselgn ECOLE UNIVERSELLE 
bd Exelmans PARIS ou Chemin de 
Fabron. NICI Communiqué.) 


LUMO Détective 


Toots JUNNIONS CONFINENTIELLES 


¡ás la paix d'une décision militaire. Sans doute, y at-il encore 
las et des victimes succombent des deux côtés! 


M. Bollaert part demain 


pour "Indochine où il 


préparera les 
conditions de paix 


M. Mus a réussiune première prise 
de contact avec le Viet Minh 
par Georges GOMBAULT 


BOLLAERT part, ou plutôt repart, demain pour l'Indochine. 
Il espère pouvoir y rétablir la paix. « Nous sommes entrés 


», a déclaré, li y a plusieurs semaines, 
Cela signifie que le gouvernement 


torats, n'ont ni les mêmes mœurs, 
ni les mömes croyances, ni le mê- 
me développement intellectuel, ni ‚es 
mêmes Institutions, 

Le haut-commissaire observe, 
comme l'avaient fait les gouverneurs 
généraux Albert Sarraut et Alexan- 
dre Varenne, que les peuples d'Indo- 
chine ont atteint un haut degré de 
civilisation et que les 6ites quí se 
sont assimilées notre culture, y sont 
remarquables. Comment ne pas te- 
nir compte de ces faits dans l'accord 
qui doit intervenir ? 

Ii n'est pas question d'octroyer une 
charte : la France tiendra ses promès- 
‚ses d'indépondance et le Viet-Nam ne 
pas mis devant le fait accompll, 
N s'agit de définir les Mens qui unlront 

République , le trait 
l'appliquer avec une égale. et 
mutuelle bonne fol, M, Bollacrt A cons 
tate que, malgré la lutte, la population 
dans son ensemble A conservé sa sym- 
pathie pour notre pays, elle désire res- 
tor AMAOCIÓ A mous, Sex napifatlons 46- 
Mmoeratiques expliquent, en grande par- 
tie, cet état d'esprit : notre compré- 
henalom notre respect de la liberté 
iminueront' là-bas l'influence des ex: 
mistes. 


end, d 


Avec qui signer l'armistice ? 


la discussion sur 
m no pourra s'ou- 
ation den hostilites, 
místico, Avec qui 
pour le moment, le pro- 
M, Muk, directeur de l'Ecole de 
la Franco d'outre-mer, est entré on con- 
tact, comme on sait, avec les repré- 
sentanta du Viet-Minh en vuo de s'in- 
former et, contrairement A certaines 
allégations, {! a réussi dans sa mission. 
Tl serait excessif d'en conclure que lo 
Kouvornement accepte do traiter Avec 
le Viet-Minh seul, mais Il est légitime 
d'en infórer qu'il n'a pas l'intention de 
l'ignorer Il existe d'autres forces poll- 
tiques lesquelles on voudrait êga- 
lement nógocier, Mais comment obtenir 
que tous ces éléments ae groupent ? 
Tout est lent, surtout on Mxtröme-Oriont, 
rait pourtant une erreur de crol: 


vrir qu'apr 


tempa travaille pout nous, Le 

un neutre, disait Lloyd Geor- 

KO pendant la guerre de 1914 ı {I ent 

uelquérois hostile, La prolonga- 

hostilités, £0t-00 sous la forme 

de gueriil pas un climat fa- 
vorable, 


l'une er i 
calme «+ d'u 
commissaire 


régime normal 
ont efforcé, Au cours de 


son premier séjour, et 11 va aappliqu 
A Saigon, ori 
de notre riti 


des actes que not 
tention de maintenir 


ime colonial, répudié en prins 

cipa par ja Constitution, S) je Viet- 
Minh répond: ja dinponitior 
ardtant la lutte Vi los vol 
ralent ouvertes A l'arrangement. 
M, Bolinert a In volonté de pi 


les conditions de la 


paix entre 
Nam et nous; Il N 


nourrit 


quelle résolution 
tait- oapabi préfet, au cow 
d'une longue carrière Administrative 
au faire prouve d'hablieté diplomatique 
complémentaires 


dont N Importe à i 


le soit menée à bien, 
Copyright by France-soir 
und Georges Gombault, 


Le mysterieux 
Mr «C», emule 
de Heater, 
terrorise 

les jeunes 
Anglaises 


LONDRES, 14 juillet (par téléph) 
— Neville Heath, l'ancien pllote de 
la R.A.F. le sadique qui assassina 
deux fémines, a-t-11 un émule ? Scot- 
land Yard semble le croire. Mise en 
éveil A la suite de l'assassinat d'une 
jeune danolso, miss Inge Petersen 
Tetrouvée Incönscient® et A moitié 
déhabillée dans la chambre qu'eli 
occupait à Londres, la police britan: 
nique étudia les conditions dans 1 
quelles la Danoise fut blessée pul 
mourut sans avoir repris connais 
sano 


Une douzaine d'agressions 


Elle découvrit que des attaques si- 
milaires avalent été commises sur 
une douzaine de femmes durant les 
deux derniers mols. Toutes ces fem- 
mes qui, heureusement, ne furent 
que blessées, purent donner le 
gnalement de l'homme qui les avait 
attaquéos. C'était toujours le méme. 
Ti a environ 27 ou 28 ans et la po- 
lice l'appelle pour le moment M, C. 
Elle possède sa photo» qui a été pu- 
bliée dans la « Gazette de la po 
lice », un Journal confidentiel qui 
n'est distribué que dans les postes 
do police anglais. 

Qui est-il ? Pourquoi attaque-t-11 
les femmes ? Personne Jusqu'à main- 
tenant, n'a pu répondre à ces qu 
tions. 


L'armoire aux « rendus » 


RAMADIER EN SAVOIE : 


“L'HEURE EST VENUE POUR 
L'EUROPE DE SE CONSTI- 
TUER OÙ DE MOURIR” 


«Si elle ne peut réaliser son 
union, je crains que l’Europe ne 
soit entraînée à je ne sais quelle 
monstrueuse catastrophe » 


M. Ramadier a traité hier de la politique étrangère et du plan 
Marshall dans un discours prononcé au monument auz morts de la 
Résistance savoyarde, près d'Albertville, eh il s’est rendu au cours 
de son séjour en Savoie. 


RAMADIER souligne d'abord 
tière se débattent au milieu 


que la France et l'Europe en: 
le difficultés d'où elles pour 


raient sortir par elles-mêmes à la longue, après d'immenses] bunt officielle Les ministres des Affaires 
efforts. Mais ceci entraineralt une sorte de « vacance > de étrangères participant à la conférence des 16 
l'Europe qui déséquilibrerait le monde, sont Ars cemareuls, On se sane arte 
D'où l'intérét de la volonté ex- pes rra e ato + 


mourir.. C'est en elle et dans son es- 
prit que peut se former l'unité humaine, 
et je crains bien que # l'Europe n'est 
pás capable de realiser son union et 
d'élever la voix, l'humanité ne soit en- 
trainte a je ne sals quelle mohatrueuse 
catastrophe 

© Que cette réunion de l'Europe en- 
traine une association étroite, une limi- 
tation mutuelle de la souveraineté par 


primés par l'Amérique (discoure de 
M. Marshall) d'aporter à l'Euro- 
Der tout en respectant son Indépen- 
dance, l'aide nécessaire, 

« Mais l'initlative doit venir, avant 
tout, des Européens, 
« La proposition du 
Jetë un trait g'i 
mizon qui s'as 
D'une part, elle demande à l'Europe 
de se reconnaitre elle-même, d'accom- 
plie un effort d’entr'nide et de solidarité. 
Elle prom tre part, À l'Europe, 
ainsi solidaire, l'aide du peuple oméri- 
cain, > 


L'Europe doit agir 


C'est fa première de ces propositions 
à M. Ramadier comme U 
plus importante, « L'heure «at vraiment 
venue à l'Europe de se constituer ou de 


faveur de cetti 
C'est la lol de l'égmiité et cel 
collaboration qui doivent devenir la règle 

ne pouvons rien re- 
Bon forces soni égale- 
ne peuvent se refor- 
n s'appuyant les um 


ramme Marshall on 
pe veullle pas constituer 
l'Union soviétique, pas ph 
jue contro aucun Autre payi 


grammo Marshall ne dolt pas 
programme de séparation, mal 
grammo de salnt commun. » 


La porte reste ouverte 


Et M, Ramadier de préciser an pensée: 

« L'Europe ne s'arrête ni au Rhin, ni 
A l'Oder, ni à la Vistole, > 

Le président du Conseil exprime en- 
aulie Veapole 4e voir l'URSS, et les 
autres ations de l'Europe orientale ve- 
nir prendre jeur place dans l'organtsa- 
tion ainsi mise aur pled : e La table 
de familie ne dolt être fermée A aucun 
Européen. 

« À l'Europe nssocite, l'Amérique ou. 
vre la possibilité d'apporter sun aide, 
Nous ne savons pas Go que sera ceite 
aide Eile sera én tot cas prêcieu- 
se, et sons ancun doute féconde, 
est précédée d'un effort de construction 
et d'entr'aide de l'Europe elle-même, » 


| 


ele 


I" septembre 
Date limite pour | 
présenter aux U.S.A. | 
le bilan de la firme | 


« Europe » 


| 
Maloré la Journée dominicale, les Seize | 
ont poursuivi Mier leur travaux. | 
La commission générale, qul comprend 
les représentants de tous les Etats pars | 
ticipants, west räunie à midi, 
À 16 heures s'est tenue une séance plé- | 
mière qui a pris connaissanee du rapport | 
anil kommission, en autre, M. | 


reulles (France) a été nom» 
général de la commission 
qui a décidé, également, 
son sein ys mem- 
de la commission 
A EU décide de fixer au der sep- | 
tembre In date limite-à laquelle bilan 
la firme « Europe » sera présenté au 
Jurernement américain. 


missions nommèes | 
re, du ravitaille | 
Nagrleulture ; | 
At de l'acier ; la troisième, 
burants et combustibles ; la quatrième, 
de l'énergle et des transports. | 


M. Duff Cooper 
avait bien sommeil 


A la Conférence des Seize, 


Épilogue des élections sanglante de la Réunion 


s, d'une technicité assez gran 
se sont déroulés dans une atmosphère 


Vv 


tin » — en d'autres termes, 
teur Vergès, ancien député 


Des avions amèneront de l'Ile 
lointaine 40 témoins, métis, métis- 
ses et créoles. Trois interprètes tra- 
duiront le parler zésayant des ac- 
teurs de ce drame — dont la plu- 
part mont Jamals mis le pled dans 
la métropole. 

Les faits remontent au 22 mai 
1946 La bataille électorale bat son 
plein à la Réunion — dans l'étour- 
dissant vacarme et la symphonie de 
gguleurs chères aux indigènes de 
l'ile. 

Le soir, M, de Villeneuve dölt 
arler sur la place de la Cathédta- 
le, Tl est candidat M.R.P. et le prin- 
cipal concurrent du docteur Vergés, 
député sortant. 


« Je suis touché !... » 


Au möment où il va prendre la 
parole, un cortège de manifestants, 
parmi quels de nombreuses mé- 
tias dirige vers lui, venant des 
jardins de la Maternité où ils se 
sont rassemblés, Dans une cacopho- 
nie assourdissante, ils ae sont mu- 
nis de bidons sur lesquels fis frap- 
pent comme sur des tam-tam, Ils 
s'approchent de M. de Villeneuve et 
se trouvent bientôt en face de lui. 

Et tout À coup on voit le mal- 
heureux s'affaisser. Il s'écrie : 

— Je suis touché |... 

On le relève, 11 meurt quelques 
instants après, Trois balles l'ont 
frappé. Les détonations sont pi 
sées inapercues au milieu du bruit 

Les policière interviennent, Tis are 
tétent bientôt un ene homme, 
Orre, quí a à la main tin revolver 


fumant. I trouble et déclare 
d'abord + 
— Je l'ai ramassé par terre... 
Puis : 


— C'est Vergès qui me l'a donné. 


Le « Créole chinois » 


Vergès c'est un jeune homme de 
21 ans. Ancien parachutiste, il a le 
teint olivâtre — sa mère était, dit- 
Siamoise et les yeux bri- 
le surnomme le « Créole 


autres de ses camarades qui se trou- 
vaient dans le cortège. 

Devant les jurés, {ls nieront le 
meurtre, tandis que l'accusation et 
la partie civile — le bâtonnier Ri- 


Les défenseurs de Paul Vergès 
accusé de l'assassinat du planteur 
de Villeneuve, prétendent révéler le 
nom du < véritable meurtrier » 


(De notre envoyé spécial Jean LABORDE) 


LYON, 14 juillet (par téléphone), 


ENDREDI, les jurés du Rhône diront si le « créole chinois » a ou 
non abattu de trols coups de revolver le créole de Saint-Mar- 


cours d'une réunion électorale mouvementée, tué M. de Villeneuve, can- 
didat M.R.P., champion des planteurs.., 


Un proces ( creole) passionné 2.22" 
vas ouvriraLyon 


si Paul Vergés, 22 q fils du doc- 
communiste de la union, a au 


dront que l'on se trouve bien en 
face des véritables responsables, 

« Le revolver appartenait au fer- 
vice de santé dont le docteur Ver- 
Bes était le directeur, diront-ils. 

< C'est la une première preuve. 

< Et, ajoutent-fls, ces Jeunes gens 
ont pendant l'après-midi, recruté 
< quelques bougres costauds pour le 
soir, > Ce furent leurs propres pa- 
roles, 


« L'un d'eux, parlant A un camas 
rade, a déclaré en riant: « Le grand 
créole de Saint-Benoît — c'est ainsi 
que l'on surnommait M. de Ville: 
neuve — s'il n'a pas bien embrassé 
sa femme, il fera bien de se dê- 
pêcher, sinon, ce soir, ce sera trop 
tard. 3 

« Et l'un des manifestants criait 
en créole A un camarade rencontré 
après l'attentat cette phrase : 
« Vois'y mon band za fait aux au- 
tes > — ce qui veut dire : < Vois 
ce que mon parti a fait aux Au- 


tresa. > 
Un bras au-dessus de la foule 

elle est la tnèse de la partie civile. 
La défense, Par la voie de Mes Vienne, 


& soutenir le 


Ferrucel, Aaron, s'appré 
récit que fit Verges : 
— Je me trouva 


en effet, dans le 
cortège, Mais pas au premier lang. Le 
brult était assourdissant, C'était la 
pleine confusion, Tout d'un coup, Y 

vi au-dessus de moi un bras qui 


trop 
euve était touche, 

L'arme appartenait bien au service 
de santé, mala il y fort longtemps. 
Depuis, personne ne s'était occupé de 
avoir ce qu'elle était devenue. 

Et la défense s'apprête A révéler 1e 
nom du véritable meurtrier, Selon eile, 
ce serait un compagnon de M. de Ville: 
neuve, qui, cité comme témoin, serait 
actuellement à l'artielé de la mort et, 
qui dans son agonie, répéterait : < Ce 
n'est pss jul que je voulais atteindre, Ce 
n'est pas Jul >. 

Les jurés du Rhône auront, on le voit, 
une tâche fort délicate, quí ne sera 
pas tacilitée par l'atmosphère passion- 
née dans laquelle s'ouvrira le procès. 
Car, des affiches couvrent deja les 
murs de Lyon et prennent vivement la 
défense du jéupe Verges. Les audien- 
ces se déroulerbnt sans doute dans la 
même lourde chaleur qui embráse l'ile 


trier... 

M. Duff Cooper, ambassadeur de Gran- 
retagne, as droite de M, Bevin, 
toutes les peines du monde à tenir 


puissances sont les 
moncer des discours, parfe 


uats », 
Les Seandinaves, qui 
conselenee un peu lour 


VEst) d'avoir accepté avec empresse 
| de venir à Paris, ne sont pas les moins 
prolixes, 


Voici mon lard. 


Le délégué du Danemark à fait un pes 
tit speech bien senti qui ressemblait quel- 
u au boniment d'un martha! 
ura en marchandises : 
même beau- 


PROCÈS 

DE LA «LÉGION 
NORD-AFRICAINE 
Dix interprètes 


Présidée par M. Castel, ia Cour 
de Justice va statuer A partir de 
demain sur l'activité d'une Gestapo 
annexe de ia rue Lauriston. 

André Leduc, Roger Commandeur, 
Georges Deschamps, Paul Raubert 
seront les seuls réprésanlanta euro- 
péens, parmi 40 Nord-Africains ins 
culpés d'intelligences avec lenne- 
mi, 

Sous l'appellation de Légion hord- 
africaine, Laffont avait groupé un 
certain nombre d'Arabes désœuvrés, 
libérés des camps de prisonniers, et 
qu'il avait employés à piller des 
Maisons d'où les israélites avaient 


ter Mais, en échange, 
imeralt avoir du charbon, 
beaucoup de charbon, 


« Monsieur Ghali, le feu 


est chez vous | » 


A un moment donné un huissier a par- 
touru en trombe la tribune des journa: 
listes, en murmurant à toutes les oreilles 
un nom, Un Journaliste, enfin, s'est levé 
r : il était un peu pâle 
C'était notre confrère américain Paul 
Ghali, el Vhuissier vens lui apprendre 
que le feu était an train de dévorer son 


été chassé: Leurs biens rejoi- appartement, 

pee les icon a Saint-Ouen 

placés sous le contrôle de l'Alle- 

ee an On ne mange pas 


Pour permettre au président et à 
la Cour de comprendre entièrement 
le système de défense des inculpés, 
une dizaine d'interprètes et de ta. 
ducteurs assisteront aux débats. 


A NEW-YORK 
Un as pilote d’Air 
France arrêté pour 
utilisation de faux 
chèques 


sur les tapis verts 


A 17 h. 45, M, Bevin lève la séance 
Prochaine réunion cet après-midi, 
15 h. 30, pour le comité de travall quí 
devra compléter ses travaux, Nouvelle réue 
de la conférente en séance 
mardi, à 16 heures. 

Les délégués ramassent leurs papiers et 
s'en vont. 


à sa destination 
M. Bidault 
egoit le soir à diner, en effet, les seize 
chefs de délégations, 


tré en Gi 


commence à l'Etoile, comme les autres années. 


mencent à oceupet leurs places dans la trio 


avait été placè traditionnellement entre Mgr 
Roncalli, nonce du Saint Siège et M, Duft 
Cooper. 

celui 
avait été aussitôt noute, Mor Roncalli demans 
dait souvent A son 

nouvelle voiture : « Qui asteee ? » Toujours 
bien renseigné, M. Betömeloy lui ri 

sans faiblir, Quand M, Duff Cooper vint s: 
seoir, après les salutations d'usage, |'ambas 


wisin, 


Jaquette de M. Edouard Herriot 4t du burnous 
de Si Khaddour ben Gabrit provoqua 
mouvements de sympathie i 
Ramadier, 1e 

beaucoup 


Biplan contre arbre: 


Suivant un communiqué publié 


ree} le 

ro pre oy, (guerilleros) et des All 
et ont attaqué en direction de Konitza, Les assaillants, 
au nombre d'un millier, ont pris le pont de Borozani, près de la fron- 
tière, et encerclé Konitza. La garnison, poursuit le communiqué, résiste 
héroiquement dans Konitza, » 


LA REVUE 


© sure oe ta race } 


A partir de 9 heures, les personnalités com- 


M. Bogomolov 
« snobe » M. Duff Cooper 


M. Bopomolor, ambassadeur de VU.R.S, 


Entre le représentant des Soviets et 
du Vati une conversation amicale 


À l'arrivée d'une 


isin, 


sadeur d’U.R.S.S. feignit d'ignoner ce nouveau 
N serra la main de M, Bevin, au 
portait aujourd'hui un complet bleu fripé, 
mais ce fut sans chaleur, 
L'apparition a des instants espacés 


rands 
les travées, M. 
ussi 


Le Président en prime 
A 9 h, 30 M, Vincent Aur pérsident 
venant de 
remonté les 


Mais 

dans les 

une 

entrée, plus discrète, dni pus 
aire, Aux sorties des plus pro» 
ches, aux Tuileries notamment, les stations 
des ‘Champs-Elysées étaient, en effet, fermées 
depuis des camelots assalllalent les 
parisiens, une tricolore dans une 
main, une photographie du Président dans 


tre, On ne sait lequel des deux ariteles 


tin 
la plat Paris, et I 
mandant, la Are région, 


Les généraux de Lattre de Tassigny, l 
teur général de l'armée, et Revers, chet d 
major général, sont également présents, 

A 9 h, 45, le président Vineent Aurlol 
prena place dans la tribune et le GUN com- 
mente, 

Hi est ouvert, dans le fracas des échappe. 
ments at des chenilles, par les troupes moto: 
ses : un escadron du SOL chark da combat; 
une compagnie de half-track du ler régiment 
de marche du Tebad $ une batterie du 3 rk 
iment d'artillerie, colonia 

Par le rond-point des Champs-Elystes, la 


Concorde, le pont de la Concorde 
i d'Orsay, elles gagnent l'espl 
location. 


représentée 
nt À leur À 
chasseurs à Di 


ensuite, suivie di 
sique de la 

Ecole Inter-armes : muti 
Ecole Navale : Ecole de Sant 
ie de l'Ale $ un détachement di 


bataillon d’inlanterie, avec musique ; 3 
taillon d'infanterie coloniale, avec musi 
Jer bataillon d'infanterie coloniale ; 5* ri 
ment de génie, avec musique : 8e régiment 
transmissions ; 401 régiment. d'artillerie ; 
ler estadron du train, 

Plusieurs escadrílles survolent les troupes, 
aul, par | la Concorde, la rut Roya 
le boulevard de la Madeleine et le boi 

des Capucines arrivent plate de l'Opi 
où a lieu la dislocation, 


Les ministres s’impatientent 


A 10 h, 30, tout est terminé, Les minis- 
tres, qu'atlendalt un conseil, s'impatientaient 
aprés leur chauffeur, Venu en voisin le Prési. 
dent repart le premier, Détrôné un moment 
par la vente des périscopes, son portrait est 
de nouevau offert aux passants, 


Ce soir, illuminations, 
feux d'artifice et bals 


Les principaux monuments de Paris et les 
fontaines publiques qui fonctionnent depuis 
midi seront Illuminks ce solr, Des feuxs d'ar- 
tile sar, tes au Pe 
Chaumont, à Montmart 
au viadue d'Auteuil, au square Séverine (20): 


En dehors des nombreux bals de quartier, 


les grands bals traditionnels auront lieu place 
de VHotel-de-Ville (avec le concours de li 
Radlediffusion qui donnera un 

e la Bastille, 
Armand-Carrel, 


jectacie di 
late de la 
place Vietors 
Gambette 

rbs-midi, représentations gratuites dans 
ad entannts, au. Ondtelet ea A 
in 


mariti), place 


Ce solr, plus 
res, 


Paul Eluard, Elsa 
Triolet, Le Troquer, 
Tillon, etc., médaillés 
de la Résistance 


La inédaille de la Résistance a été 
décernée A un certain nombre de per- 
sonnalités de la politique et des let- 
tres, Dans la nouvelle promotion, on 
relève les noms de MM. Le Troquer, 
Fernand Grenier, Charles Tillon, 
Justin Godart, Victor Basch, Fran- 
gois Quilici, Paul Eluar det Mme 
Elsa Triolet. 


NIORT, 14 juillet, — Un biplan de 18 
base aérienne de Tours, qui se rendait 
a Rochefort, a percuté, samedi soir, 
contre un peuplier bordant là roulé 
Niort-Parthenay, L'un des deux oeu- 
pante a Ate (Ud, l'autre est grièvement 


blesse. 


* We notre envoyé permanent 
G.-H. MARTIN) 
WASHINGTON, 14 juillet (par cable). 
— Un as pilote d'Air France, M. Le 
Cavelier, a été arrêlé puis reläch6 sous 
la caution de 15.000 dollars. Il est soup- 


DE GAZ DE 


pi- 
ques. L'ad- 
du distriet 


Joint nt 


Procureur général 
new-yorkais affirme que le 2 juillet, M, 
Le Cavelier atterrit à La Guardia, por: 
teur de Quinze ehtaues contrefalts, exo 


trómement bien Le magistrat 
déclare que les pı 
ra le pilote francais pour proci 
l'encaissement démontreralent qu’ 
vait que ces chèques étaient contrefaits. 
Le directeur d'Air France aux Etats- 
Unis, M Henri Lesueur, qui a payé la 
caution de M. Le Cavalièr, déclare que 
ce dernier. ayant travaillé pendant vingt 
ans pour Air France, est un de ses pie 
lotes de confiance et qu'il jui parait 


U 


11 tait environ 8 h. 45, Edmond 
Fouilleroux, le chauffeur d'une Voi- 
ture-citerne du service de nettoie- 
ment de la Ville de Paris, à court 
de carburant, rangeait son véhicu- 
le pour se réapprovisionner en gaz 
d'éclairage comprimé. II coupa — 
comme A l'habitude — le contact de 
son moteur et commença à charger 
les bonbonnes de gaz, Ii venait jus- 
te d'achever son travail, lorsqu'une 
terrible explosion déchira l'air. 


Une bombe soufflante 


L'explosion fut d'une violence inouie. 
e L'effet d'une véritable bombe sout- 
flante », commè nous l'a décrit un tè- 
moin. Les bouteilies d'acier, tordues et 
brisées — volérent dans tous les sens, 
blessant les passants, heureusement peu 
Bas volsin, un mercean d'acler pesant 

in, un y 
30 kilos pénétra dans une chambre du 
cinquième, contusionmant ses occupants 
Dans un diamètre de 300 mètres, 168 


á la station de 


se renverse 

LE HAVRE, 14 juillet (dép. A.F! 
P.). — Un camion transportant 24 
personnes roulait à vive allure sur 
la route nationale de Rouen à Fé- 
camp lorsque, près de Fauville (ar- 
Tondissement du Hayre), il dérapa 
dans un virage et se retourna. 

Nme Cognard a été écrasée par le 
lourd véhicule. Cinq des personnes 
quí avaient pris place dans le ca- 


bet, lui-même originaire de Mile : 


42, Enquêtes, Surveilanees, Fi 


Chausséed'Antn ($+), TRI, 66-06 


Mu Guillouneau et Vinson soutien- 


qui fut le théâtre du drame, 


mion ont été blessées grièvement vitres volérent en éclat 


EXPLOSION D'UN DEPOT 


BILAN : fenêtres brisées dans un rayon de trois cents mètres 
hait blessés légers 


NE explosion, qui aurait pu prendre l'allure d'une catastrophe, 
si elle avait eu Heu un Jour de semaine, s’est produite hier matin 
z pour automobiles, située 1, rue Anatole- 
France, à Levallois, à 800 mètres de la porte Champerret. 


LEVALLOIS 


Les secours s'organisérent  auasitôt. 
On devait relever huit biescés, des pas- 
sants pour la plupart, I s'agit de M. 


Lazzaret, Léon, öl, rue Anatole-Fran- 
Levallois 


Justine, 


Chabrun, Rosalie, 13, rue Anatole-Fran- 
ce, à Levallois; Mme Chantal, Alice, 
5, place de la Porte-Champerret, à Pa- 
rin. 


soutfre de brülures superficielles. Au 
premier abord, on pensait qu'il s'agis- 
sait de blessures graves, mals tous let 
blessés admis à l'hôpital Beaujon en 
sont sortis dans le courant de la jour- 
nee, 

Le commissariat de Levallois ausst- 
ot ajerté a eommencé son enquête, dont 
on ne connaît pas encore à l'heute 
thelle les conclusions -Néanmoing, 
pres les premières Hypothèses, on pense 

‘explosion d'une 


gouvernement grec: « des 
venant d’Albanie, ont péné- 


On pense généralement A Athènes 
qu'il s'agit lá des premiers éléments 
d'une brigade Internationale dont la 
formation avait été signalée en Ale 
banie. 
Konitza, qui est situé à 8 km, de 
la frontière grêco-albanaise, derrière 
les monte Grammos, étant depuls 
une semaine le centre d'une opéra- 
tion de nettoyage menée par les 
troupes gouvernementales et l'atta- 
que commencée hler, semble desti- 
venir en aldo aux guérilleros 
de cette région. 
Lea combats font actuellement ta 
ge et le bruit court A Athènes qu'u- 
ne victoire des partisans pourrait 
précéder de peu la proc amaton 
d'un gouvernement provisoire greo, 
sous direction communiste, 


De son côté, le haut commande- | 
ment envole précipitamment des rèn- 
forts A Konitsa, Des chars et des| 


et de Salonique sont aéja entrés on 
action, - 


Déplacement de 
troupes est-ouest 
120 trains, 40.000 hommes 


BUDAPEST, 14 juillet (A.P.). 
Une personnalité hongroise bien In- 
formée a déclaré que les autorités 
d'occupation soviétiques avaient or- 
donné au gouvernement hongrois de 
mettre Immédiatement A leur diapo- 
sition 120 trains pour le tranaport 
des troupes russes, qui dolt s'eftec- 
tuar d'est en ouest en territoire 
hongrois, 

Cette personnalité a affirmé avoir 
vu l'ordre écrit, qui a été remis au 
ministère des Communications, M 
Jozte Gero, Celul-ei oat l'un des di- 
vigoants du parti communiste hon- 
grola. Elle a ajouté que si con 10 
trains étaient destinés A assurer lo 
transport des fantassina, les effectifs 
A transporter seralent do 40,000 hom- 
moa, 


L’ancien ministre 
hongrois à Berne 
ne veut pas rendre 
la clef du coffre 
de la légation... 


BERNE, 14 juillet (dépêche 
« France-solr »). — Le gouverne- 
ment hongrois s'est adressé aux 
tribunaux suisses pour obtenir de 


ne, le Dr Franz Gordon, restitu- 
tion de la deuxième clef du coffre- 
fort de la légation de Hongrle et 
dans lequel il aurait déposé plu- 
sieurs millions de francs sulsses. 
L'autre clef est en possession de 
la légation, mais le coffre-fort, 
qui se trouve dans une banque 
suisse, ne peut être ouvert qwWa- 
vec le concours des deux clefs. 

Au cours des premiers débats, de- 
vant le tribunal elvil de Berne le 
représentant de la légation de Hon- 
grie a réclamé la restitution de la 
clef, étant donné qu'elle n'avait été 
confiée au Dr, Gordon que pour le 
temps de sa mission officielle. 

Après son départ, il n'avait pas le 
droit de la conserver. 

D'autre part, le Dr. Gordon a falt 
déclarer par son représentant que la 
libre disposition des fonda ae trou- 
vant dans le coffre n'appartient 
qu'au président du Consell hongrois 
légal, qualité qu'il dénie au Pre- 
mier "actuel 

Le tribunal civil s'est borné à 
prendre acte de la plainte, quit a 
EA, au tribunal cantonal ber- 
“nois, 


Ruse féminiñe 


Un dangereux malfaiteur 
troduit la nuit dernière dans 
artements de la célèbre cant 
imi Ponce. “ 
Mais il repartit 


est in: 


len mains vides, 
car l'astucieuse vedeti ris la 
précaution de remplac 8 re- 
productions factices toutes ses Chaus- 


d'Art Lepicart 
hadas (Communiqué 1.013) 


jèr pare ut 
d'appareils pitorélectriques, 
ines de TSF. vente ou Kerr à là 


40, rue de l'Eciquier, 
PARIS (X) 
SFAM. ‘nt, 
Réception 15 à 18 h 30 où sur rendez-vous 
Spécialistes, de la prothèse électror 


Pour la Reconstruction mondi 


L'EXPOSITION INTERNATIONALE DE 


L'URBANISME 
ET DE 
L'HABITATION 


* 


GRAND PALAIS 
du 10 Juillet au 17 août 


* 


PRIX D'ENTRÉE : 10 à 13 he: 25 fr. 
13 à 19 h.: 50 fr 


AUHAT 

# BIJOU 
CHER 

BRILLANTS, INTRES, ORFEVRERIE 


L” 
«verboten » 
les P. G. allemands 
en Angleterre 


l'ancien ministre hongrbls à Bor-|- 


¡UNE BRIGADE INTERNATIONALE 


franchit la frontiè 


gréco-albanaise 
LE GOUVERNEMENT GREC ENVOIE DES RENFORTS 


ATHENES, 14 Juillet (A. P. Reuter). 


F nd 


ri 


mour n'est plus : 
pour | 


LONDRES, 14 juillet (Döpäche 
France-soir). — 4 1 ost intorall 
prisonniers de guerre d'entretenir 
des relations amoureuses ot sexuelt 
les avec la population civilo = Cette 
hrase, Inscrite en toutes lettipa eur 
les permissiona que les prisonniers 
de guerre, allemanga en Angleterts 
font obligés d'obtenir pour sort 

leur camp et se promener dang 
rayon de cing kilomètres, era, 

à partir de mercredi. ` 

De plus tls auront le droit aater 
dans los magasins, au cinéma et 
dancing et au lieu de recevolé dé 
monnale da prisonniers tls recevront 
chaque semaine cent francs en mOn 
nale anglaise, 


LS’EN PASSE DES CHOSES 


M 3.000 IMMEURLES ONT ETE RE 


CONSTRUIDA à Amiens Genus 1045, 
remarquable effort qu'a soul hier 
Max Lejeune, vlesprönident de d'Am 

e à la premiere gjerre 
au chantièr, A 


Le gouvernement grec a lovité la [py 600,000 FRANCS DE DEGAS Gans 
zous-commisalon des Nations Unies | une librairie a, Domievord de la Bol 
dans los Balkans &-se livrer immi stare, A Knninvile, où 10° tou AYME 
giatement A une enquête sur les| Gé mis par deux entaniy quí Jovalane 
Houx : cette sous-commission se| VU des pilnrd. 
trouve actuelioment à Salonique, |i 


Said Bouchelslah au avait té ates 


SEURS COUPS DE COUTEAU 
biessent grièvement lo Nord.Afriea) 
pasako 


Hamitouch, Il, 


unités motorisées sont partis de | RAPPER VIOLEMMENT 
Yannina, at Fon annonce que des | RASE VIOLEMMENT, par pide 
avions partis dos bases de Yannina © Bonyatot, 23, rn Hibnolÿfe- 


RYADES DU CAM ERNOT 
(Ariège), deux prist de Aneto 
allemand, Gunter Mu or e Merbärt 


Weber, ont été arrêtés à ia gare do 


Est. 
DEUX MARIS ONT BLESUE LEUR 


FEMME 1 Léon Reward, rua de Ma- 
drid, A Joinville, et Francor, me (o 
Momajnville, Aà Montreuil. Les doux 
mines q Uhopilal. Les deux maris 
au commissariat 


ATTAQUN ET BLESSE A coups ie 
Cowman pat plusieurs MAANA, 
Ernest Tonche, 25, rue Polven 


$16 transporté a la Vaipétrière, ) 


Une soucoupe volante sur Paris 


Hier, vers 15 h, 30, place de 
l'Opéra, de nombreux Parisiens 
très intrigués, lo dolgt tendu vers 
le ciel, se montralent un disque 
brillant qui se rapprochait du w 
en direction de la Républiqu 

Sans aucun doute, il s'agissait 
d'une de cos fameuses « souceupes 
volantes ». Celle-ci, quelques minus 
tes plus tard, prenait contact aves 
la toiture de l'immeuble sis 60, 
de la République. La foula était 
considérable ot peu rassurée, Mais, 
beaucoup de bruit pour rient Ñ 
gittalt souloment du couvercle 
d'une boite de savon BRIOCHIN 
qu'un mécanicien aviateur emportd 
toujours avoe Jul et qu'il avait lalssh 
choir de l'appareil Comme per 
hasard, ce couvercle avait -atterr 
sur l'Agenco générale du BRIO- 
CHIN, II n'y a eu ni dégats, at 


accidents de personnes. 
(Communiqué) 


DES SAVANTS SE 
SONT PENCHES SUR 
LE PROBLEME DE 
LA BRILLANTINE 


Utilisant l'étrange pouvoir biolo» 
gique, hygiénique et tonique des 
“huiles essentielles contenues dans 
les parfums, les Laboratoires de 
recherches BROJALYS présentant à 
toutes les femmes du monde un» 
innovation selentl» 
YI. Hque,inédite én mo» 
ière de parfumerle't 
Les brillantines 

e Eh aux extraits 

de ‘parfums 
“LINGOT D'OR”, 

. 


Quadruple oetion t 
Action lustro. 
Action emboumante, 


LYZ 
Pour les vacances 


sachez danser 
en 3 leçons- SUCCES GARANTI 


Swing Valse, tango, samba, „slow, 
rumba, ete, Soirées plein alr, 
Dumaine-Pärez, 91, av, Villiers + Way. 34: 


Renseignements intimes.confidentiels 
FILATURES, TOUTES MISSIONS 


érialité des faits. Preuves à l'appui 
MERS bes SuRveiLLancee scies 


RECHERCHES DIVERSES, FUGUES VOLS ete 
Enquêtes avant mariage et sur moralité 
121, RUE S! LAZARE 


2:39 
FACE fora ane He PUNTA un] ages 


DESTRUCTION TOTALE-GARANTIE 


S''GLEIZA Benue CLIGNANCC 


PARIS -TEI.N 


Impr. Réaum 100; 
nee Patla de) 


MICHEL, 6, PI. MADELEINE 


6, 
( étage) PAS EN BOUTIQUE 


par des ouvriers syndiqués, 
ao. 


Travail exécuté 


& Vibérafion £ 
JE PASSE EN ESPAGNE 
AVEC LES ESPIONS NAZIS 


£ 


que l'accident est di à I" 
bouteille fêlée. 


nei > nd Se 


